
 

 

          

           

 

 

Très chères sœurs, 

vers 5heures de ce matin, dans la communauté “Giacomo Alberione” de Albano, s’est endormie 

doucement dans le Seigneur, notre sœur  

MAURO CARMELA Sr MARIA EMILIA 

Née à Olevano sul Tusciano (Salerne) le 14 février 1925 

Exprimant son aptitude à la profession perpétuelle, la supérieure de la communauté de Naples 

écrivait: « C’est une créature qui dans le silence sait accomplir bien son propre devoir, donnant 

complètement soi-même chaque jour dans l’apostolat et dans le service vers les autres. Elle est 

obéissante et elle est d0une sincérité cristalline ». Et réellement les sœurs qui ont partagé la vie avec sr 

M. Emilia, affirment avec profonde conviction, qu’elle était «la bonté personnifiée », une personne de 

paix qui a toujours cherché de vivre en communion profonde avec le Seigneur et a diffusé dans les 

communautés beaucoup d’amour et un fort sens d’appartenance. 

Elle entra en Congrégation dans la maison de Salerne le 29 octobre 1945, à vingt ans d’âge. Après 

un temps de formation et d’engagement concret dans la mission, elle vécut à Rome le noviciat conclu 

avec la première profession, le 19 mars 1949. Tout de suite après elle fut envoyée à Tarente pour la 

diffusion capillaire et collective mais déjà en 1951 elle se trouvait à Naples, la communauté qu’elle 

a tant aimée, où elle s’est dépensée et sur-dépensée pour plus de trente ans consécutifs donnant, dans 

la locale librairie, toute la richesse de son cœur. Et après Naples, sauf une brève période vécue à Alba, 

elle vécut autres trente-six ans à Vérone.  

Les diocèses de Naples et de Vérone sont témoins de sa donation non tant du comptoir de la 

librairie mais de la “caisse”, d’un lieu qui à première vue pourrait apparaître aride et froid. La “caisse” 

a été le lieu qu’elle a su enrichir avec l’humilité et l’esprit de pauvreté, avec la bonté et la douceur, 

avec la discrétion et ensemble la luminosité de son esprit qui transparaissait de la beauté de son regard. 

Son attention et capacité d’accueil, attiraient les personnes plus simples mais aussi les enseignants, 

les prêtres qui cherchaient en elle une parole de sapience et d’espérance. Et fascinaient les jeunes qui 

découvraient dans son témoignage, une vocation inédite, de forte saveur évangélique. Lui étaient 

pénétrées dans le cœur les paroles du Fondateur qui invitait à rendre les librairies « centres de lumière, 

d’amour, de prière », à les sanctifier « avec le silence agissant, le portement modeste, l’attention 

évangélique à l’autre ». 

 Dans l’an 2007, à la suite d’une rupture du fémur, elle dut laisser le service de la librairie mais 

elle sut faire ce détachement dans la simplicité et dans la pleine disponibilité, accueillant les 

propositions des supérieures comme un nouvel appel de Dieu. Elle se dédia avec amour à la chapelle 

et à l’aide à la cuisine continuant à cultiver un profond engagement spirituel et une forte intimité avec 

son Maître. En occasion des soixante-dix ans de profession, elle écrivait: « De tout je loue le Seigneur 

et remercie la Congrégation pour les nombreuses aides que j’ai reçues pour vivre bien ma vocation 

paulinienne. A mon âge l’engagement quotidien est la prière et l’offrande pour l’humanité et en 

particulier pour la Congrégation qui en cette période se prépare à célébrer le chapitre général. Que le 

Maître Divin m’aide à être présence de paix et de communion avec mes sœurs ». 

Dans le mois d’octobre dernier, elle dut quitter la chère ville de Vérone et être transférée en auto-

ambulance dans la communauté “Giacomo Alberione” de Albano, en conditions plutôt graves, à motif 

d’une chute qui lui avait provoqué une hémorragie cérébrale. Désormais elle ne parlait presque plus, 

dans le silence elle se préparait à vivre cette vie nouvelle que le Seigneur allait lui préparant, ces 

nouveaux cieux et cette nouvelle terre où on jouira, pour toujours. 

Avec beaucoup d’affection. 

sr Anna Maria Parenzan 

Rome, le 23 mars 2020. 


